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Le oi chartdautes ofe:
ilferoitdeputé EL sediteDameReyne maRegente mere
pourLla onuier & equeie retournafleàParis ee ai mefme
EMp: oit acute RFO Ducd'Ofleans,mon

otAprticéde Condé, &/monCoufinleprincedeConty,

 

pourlesprier defetrouuer lelendemainauParlément, afin de
delibererfur les chofesconcernantmonEftat
-'Ses députations:ayanteftéainftfaites,laReyhe madire Pine

&Mere, fefponditàceux‘qui la vindrenttrouuer:que ladire
” Courine ARNOIEpointformalifernymettre ‘en peine desvoya-
gesqueiefaifois&avifoisde faire, qu'iln'y auoitrien d’extrae

_ordin reàmavenuëdeRuelquiauoireftéchoifiepour monte
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‘eftésdéputezversluy; auec vnefermété digne deliqualité &
rang qu'ilpoflededansmonRoyauime;“leurfaifantentendrequ'il
ne pouuoit 4ffiftérauecceuxduParlemét pourtraiéterdeschofes

| ine fontpoint de leur cognoïffince,qu'il auvitbeaucoup fuec
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“MesCoufinsles Princes déCondégcde eibit Isis aux
deputez quifont allez verseux, qu'ils éftoient& fexoienttres-

conftarnmentdanslesfentimenscommedansesinterefts de la:

ditéDañiemaMère ; &demonOncle;&Fon peutbien direque
JamaifonRoyatle motitre dans cetteoccurence lvnion laplus ‘
parfaite quiaitiamaisparudansPEftat. :(A SD, 72 3
Qu’aumefmetemps quelques particuliers ont fait quelques A
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maditeDame &mereafaitentendréenfubftancede viue voixlg
_ fincerité de sintentionspour le repos deladiteVille &pour ÿ

faire naiftel'abondance detouteschofes, bienloingd'yvouloir
caufer aucunedifette, &la chaftier, n'yayant perfonne foitdu

eftimé de.cequi s'eftoic paflé auxbarricades, qu'elle fouftien-
_ droitto [OUTSfortementmonaautorité CONCIELOUTESles entre-

À priméonyvoudroitfaire: qu'àl’efgarddelafeureté de ladite
Villesperfonnenep It jeji meflerle itimement quepe Îles
ordres, quechacun fçauoitles foins qu’elleauoirprisparle
po À conferuation deladiteVi

uCœurdu Royaume,dontelleauoit toufiourstenu mestrou-
an cfloignées,lesayanspendanttoutes|lescampagnesoccupées
adesconqueftesqui nontpas moinsaugmentémaMonarchie

_ depuis fa Regence, qu'ont fait cellesdufeuRoymen tres hono-
ré Seigneur& Pere de glorieufe.memoire,& durant les Hyuers
leurs auauroitdonné desquartiersfur lesfrontieres, & tenuës bien

 

  
 
  

celle, il fe pourroitaffeurer encontinuant dedemeurerdansla
fidelité, lerefpedt, &l'obcyflancequilsmedoiuent,ilsenrece-

 _ tcsdebons &fauorables.traitefnens.. se
Cependantcomme laReyne,mon onciéiloue dOrlenné

touslesPrincesdemon Sang,nedefiransriendavantage qued'af
ne sr DREAMparle fangSEMIde

ve

dvertirles Villes voifines de,sopofer

cherJafuite fait venir

à Dicu ) en bonne fanté ,Etiaymandé lepreuoit desMarchäds, |
Hcheus8autres Officiersde ladite Villeen corps, aufquels é

|corpsdela Ville >ou desBougecoisquinemeritaftd’eftre louc&

lille,de coutle voufinage d’icLC: ile, ”

_“efloignéedeJaditeVille,&quantaugeneral & particulier dis

uroientd'elle&demoy ynepuiffante protection,&.toutesdorr
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Scenuoeraux lieux oùié feroi-ce qu'elle auraitàpropofer:àquoyditeCour s’etant portée,l'onverra dans peudeioursquelleen

  

princedeCondé;mocoufinleprincede&Gcy;lesantresPrinces,

SérouslesautresOffsiersidemaCout6nequifôt depar deçà;&cqui

{e font venusrangerfurcertéoccurrence pres demaperfopne , &

qu'ilm'aefté poffible de tenir maCour à Ruëlfansvie extréme1n-

 cômodiré,ie fuis venu eftablirmon fejour ence lieu pour eftre plus

aularge,& eftre toufiours aufhprés qu'il ie peut de ma bonne ville

bien dars mon Royaumequi n'y doiue contribuer, ie m'affeure

auffiqu ils m'y feruiront tousfelon leur poffible. Le ne doute pas

a de voitre part vous ne veilliezà vous employer felon voftre

oin& votre affe&ion accouftumée ,ainfi que ie vous l'ay dés ja

rtdesEvpatcocsementoséleleDucdOnlesof coufiule

deparis: de toutes l:fquelles chofes j'ay efté bien aile de vous

informer amplement, afin que vous en donniez part à tous mes

… feruiteurs& fubjects de l'eftenduëde voftre Charze quevousleur

_ fafiezentendrequiln yarienqueie ne foisrefolu defaire pourle

. maintien de mon authorité ; & comme iln'ya point d'homme de-

| recommandé,à ce qu'il ’arriueaucune alteration aurepos demes

fubieds& au bien deleurferuice & en tousleslieux de voftiepou=

uoit , n’obmettant en riende ce que vousverrez eftre à faire
{urcetteoccurrence ,& faifant connoiftre à vn chacun que

Haplus grande douleurde laReyne Regente maditeDame &Mere
& moy reflentonsde ces mouuementsexitez farsluier , &qui

© fonc caufes (comme chacune peut toucherau doigt) du peu de

fruit queie reçois dela grande victoire que Dieu a donnée depuis

peu de iours mon armée dans la Flandre, & en fuitte de liquelle

‘je pouuois efperer auec tous mes fideles fabjects, par l'adueu mef-

me des ennemis, quel'on prendroit fur eux routes les places que

_ Foneuft eu letemps d'attaquer pendant le refte de la campagne,

& à quoy l'on n'auroitpas manquéfi ces rencontres n'auotent
ofté tout le credit& cary entierement le fondde mon Efparguez
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